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Cette année, des contraintes familiales nous ont conduit à faire un séjour plus court et nous 
sommes donc restés un mois sur place. 
 

Tana :  
Malgré l’écran géant placé devant la mairie toute neuve, nous trouvons une dégradation sensible 
de l’état général de la ville vite confirmée par les premières discussions.  
Une des premières découvertes est l’existence, dans ce pays de pluies artificielles.  
 
Qu’est ce que ça veut dire : 
* Le changement climatique, ça n’existe pas que dans les pays du nord, au sud, ils sont aussi 
largement touchés et depuis quelques années, il fait plus chaud et il pleut moins ou plutôt plus aux 
mêmes périodes 
* Résultat, en Novembre, Décembre, les réserves d’eau sont vides. La capitale est alimentée en 
électricité par 2 barrages hydroélectriques qui se retrouvent à niveau très bas et tous les matins, 
délestage de quelques heures. Conséquences : les industries, les administrations, toute l’activité 
dépendante du courant électrique est stoppée.  
* Comme chacun sait, Madagascar est un pays riche et plein de ressources et la JIRAMA, entreprise 
de production et distribution d’eau et d’électricité, largement subventionnée par l’état malgache, 
fait la pluie et le beau temps. Surtout la pluie puisque pendant cette période difficile, une 
campagne d’ensemencement des nuages à l’iodure d’argent au dessus et autour de la capitale 
entraine des précipitations abondantes. Tout va bien, les barrages se remplissent et les délestages 
sont terminés pour l’instant.  
* Tout va bien sauf que :  
° La pluie qui tombe ici ne tombera pas ailleurs et le paysan de la cote Est ou d’ailleurs constate 
l’assèchement de ses rizières et les récoltes sont de plus en plus maigres 
° Les produits dispersés dans les nuages retombent forcément avec la pluie et même s’ils sont très 
dilués, quel est l’impact sur la qualité de l’eau de pluie récupérée pour la consommation 
humaine ?? 
° C’est une opération qui coute très cher 
 
Mais revenons à nos petites affaires : 
Nous retrouvons la petite équipe de l’antenne qui est passée de 3 à 2 depuis le départ de Nina et 
en attendant son (sa) remplaçant(e) . Nous faisons ensemble le programme de notre séjour et 
fixons les objectifs 
Visite au CDA : On est, comme d’habitude très bien accueillis. On rencontre Alia en 2ème année 
compta, il voudrait ensuite préparer un bac pro. Il est accompagné par son père et le CDA nous 
fera passer son dossier de poursuite d’études. Faniry qui vient de perdre sa mère redouble sa 
2ème année en BTS électrotechnique assez mal à l’aise, semble très anxieux. A la fin de la visite, 
on a le plaisir de faire connaissance avec Nirika qui a terminé sa première année d’études de sage 
femme et attend le verdict pour passer en 2ème année ; passage qui ne devrait pas poser de 
problèmes. 3 jeunes qui vivent dans des conditions difficiles et qui font plaisir à voir. Sympas, ils 
ont envie et nous donnent envie… encadrés par une organisation, le CDA, qui nous semble très 
sérieuse, performante et particulièrement bien adaptée.  
 

Soavina:  
Cette année, nous commençons par un crochet dans le sud pour rendre visite à Ludger mais nous 
n’irons pas jusqu’à Soavina malgré les demandes insistantes. C’est trop loin, trop compliqué, pas 
très sur et en plus cette année on parle beaucoup de choléra et de peste bubonique dans cette 
région. On se donne rendez vous à Ambositra ou on retrouve en plus la femme de Ludger et la 
nouvelle enseignante en poste depuis la rentrée. Nous commençons à faire un peu le point de 
l’année écoulée et des réalisations effectuées avec les 600 € envoyés en Mars. Le 2ème bâtiment a 
été construit avec portes, fenêtres, dallage et tables bancs. Divers autres petits achats comme les 
pulvérisateurs pour le riz, l’aide à la rentrée scolaire et 6 mois de parrainages pour Ludger. 6 mois 
parce qu’il ne reste plus que 14 000 Ar sur le compte, encore une gestion à la malgache… Voila 
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pour le bilan, on passe maintenant aux projets et à l’année 2012. Nous prenons la précaution de 
dire encore une fois que nous ne pourrons pas intervenir beaucoup cette année. Ludger a une 
grosse pression des villageois qui voient des blancs et pensent qu’il faut en profiter. Il y a bien sur 
l’adduction d’eau, le salaire d’un 2ème enseignant, l’aide pour la scolarisation de leurs enfants, la 
fourniture de médicaments…. Presque toutes ces choses sont justifiées. Comment faire ? on a bien 
envie de tout arrêter en prétextant (avec raison) que c’est vraiment trop compliqué. Mais les 
demandeurs, nous les connaissons depuis longtemps, nous savons que ce sont des gens sérieux, 
ils sont seulement dans une misère noire (sans jeu de mot). Non, ce n’est pas possible de dire 
simplement non. Nous nous mettons donc à construire le « budget 2012 » en se mettant d’accord 
pour dire qu’il n’y aurait qu’un seul virement en début d’année. Les points que nous acceptons de 
prendre en compte sont les suivants : 
* Le salaire d’un enseignant (sur les 3 ) pendant 12 mois à hauteur de 110 000 Ar par mois soit 
1 320 000 Ar 
* Livres lauréats c'est-à-dire les annales (sujets d’examens avec corrigés) chiffré à 25 000 Ar 
* Formation pédagogique (ils sont très demandeurs et regarderont ce qui peut se faire avec la 
Cisco ou la DREN estimation : 100 000 Ar 
* Frais de communication (déplacements frais tél et internet) une fois par trimestre : 100 000 Ar 
* Aide à la rentrée scolaire, assurance… 200 000 Ar 
 
A ce stade le total est de 1 745 000 Ar  
Ils nous font ensuite une demande qui nous parait intéressante : monter un projet dans l’élevage 
(poules ou porcs) L’année dernière, nous avions consenti un prêt à une personne du village pour 
acheter 10 poules et un coq pour 60 000 Ar. Il semble que le petit élevage suive son cours, la 
personne s’était engagée à rembourser et nous demandons ce remboursement. Pour lancer ce 
projet des enseignants ils estiment qu’il faudrait une trentaine de poules pondeuses soit 3X60 000 
Ar. Nous faisons la proposition suivante : Le remboursement de l’année dernière se fait au bénéfice 
de ce projet et nous mettons les 120 000 Ar manquants. Résultat : un seul parrainage pour les 3 
mais nous participons au lancement d’un projet d’élevage, correct. 
Nous convenons ensuite d’une forme de tableau de suivi qui nous sera envoyé une fois par 
trimestre. Nous confirmons que nous ferons un virement de 2 000 000 Ar en début d’année et que 
cette somme est tout ce que L’Eau Vive peut mettre à Soavina entre le 1er Janvier et le 31 
Décembre 2012.  
Encore un petit détail d’intendance : il faut rembourser les frais engagés pour venir nous 
rencontrer à Ambositra 30 000 Ar de déplacement et 20 000Ar de nourriture. Pour faire bonne 
mesure, les fêtes de fin d’année approchant, nous offrons un billet de 50€.  
Même si le résultat n’est pas à la hauteur de la demande ils repartent visiblement très heureux, 
reste maintenant à expliquer aux villageois que ces vazahas sont décidément bien radins…  
 

Tamatave :  
Nous avions d’abord une mission Lundi 12 Visite à la DREN pour le dossier d’autorisation 
d’ouverture du CFP (manque encore quelques « bricoles » ) 
L’après midi, rendez vous à la région ou on rencontre Virginie Labeaume, consultante pour le 
Conseil Régional Rhône Alpes concernant les dossiers de demande d’aide sur les sujets de 
développement décentralisé. Discussion intéressante . On pourrait rentrer dans le cadre. Elle 
propose de venir sur le terrain deuxième quinzaine de Janvier pour rencontrer le chef district, le 
maire et les gens de terrain. La collaboration pourrait porter sur 2 points en 2012 : La mise en 
valeur du terrain de 24ha et l’arrosage du jardin. Le chef district de Vatomandry et le maire 
d’Amboditavolo sont mis au courant afin qu’ils puissent réserver le meilleur accueil à la délégation 
de la région. A Suivre 
Mardi 13 On rencontre, chez Perline les enfants encore parrainés à Tamatave : 
- Josette en 2ème année d’école de sage femme, n’est, de fait plus parrainée par L’EV puisque elle 
est dans une école publique ou il n’y a pas de frais d’écolage. L’EV peut être amenée à participer à 
l’achat de petit équipement ou matériel professionnel. Pas de problème 
- Emilie a un peu de mal avec des notes souvent limite et plusieurs UV de 1èreannée à repasser en 
2ème année. Elle est aussi inscrite en fac gestion et a un peu de mal à assurer. Elle dit avoir écrit 
plusieurs fois à Frédéric et M. Pierre mais sur une ancienne adresse qui était grillée ?... 
- Sébastien, environ 20 ans, en classe de 3ème. Toujours très handicapé, on reparle d’un vélo 
pour lui rendre ses déplacements moins compliqués : il faut absolument lui acheter au plus tôt 
- Dilo en terminale, a des difficultés en classe et n’a certainement pas le niveau 
- Tsiory en 3ème toujours très « vivant », est arrivé, dégoulinant de sueur pendant l’interclasse 
12h 14h bons résultats scolaires 
- Sylvano en 4ème, pas de problème notable pour l’instant. Son père est toujours instable et sans 



travail fixe 
- Topo Soa en terminale voudrait s’orienter vers des études d’infirmière 
- Eric Herbert n’a pas pu se libérer. Il a obtenu son bac en chaudronnerie et fait en attendant des 
petits boulots 
- Lucien qui a eu son bac et est à Andsirabe pour 2 ans d’études en maintenance de matériel 
agricole. Il semble satisfait et sa maman est très fière. L’Eau Vive l’accompagne pendant ces 2 ans 
de formation 
- Edwige 19 ans, a raté son BEPC pour la 2ème fois. Le jour de notre départ elle nous a parlé d’un 
projet professionnel en cuisine. A préciser et à suivre 
 

Amboditavolo: 
 
Le chantier 2011 les points réalisés : 
- Les 2 bâtiments sont bien faits, mieux finis que la première construction. 
- La chape du premier bâtiment (légèrement fissurée) a été refaite ainsi qu’une couche de peinture 
extérieure. 
- Les volets et fermetures ont été ajustés. 
- La salle bibliothèque est une belle salle de 40 m2 environ avec tableau, tables et bancs. 
- La directrice a son bureau, équipé.  
- Une salle est prête et équipée pour accueillir la classe de 3ème à la prochaine rentrée 
- Une deuxième toiture a été raccordée au château d’eau 
- Nous avons installé le panneau solaire qui alimente 2 ampoules et des prises 220V pour recharger les 
téléphones et l’ordinateur portable : de vraies nouveautés 
 
Le chantier 2011, les points à réaliser ou à réparer 
- Réparer une fuite sur le château d’eau et refaire la chape de fond avant la saison des pluies. 
- Mettre en place des fermetures sur les placards 
- Poser des grilles sur les claustras pour empêcher l’invasion par les chauve souris 
- Réparer et consolider les tuyauteries autour du petit réservoir d’eau vers les latrines 
- Mettre en place un évent sur la fosse des latrines 
- Faire 2 fosses clairement identifiées pour le tri des déchets 
 
Le personnel, l’Association Locale, Les parents d’élèves 
- Le groupe des enseignants est toujours fragile avec 4 nouveaux cette année. Encore une 
démission (attendue). Le niveau de certains de ces enseignants est faible et quelques uns n’ont 
aucune expérience du métier d’enseignant. Cependant, la directrice semble avoir pris la dimension 
de sa fonction et un noyau de 3 personnes se confirme. 
- Après un démarrage un peu difficile, la nouvelle présidente a bien animé ce groupe et il 
fonctionne 
- Même si des progrès restent à faire, d’avantage de parents ont participé à la vie de l’école et à la 
réalisation du chantier. Nous avons organisé plusieurs discussions sur le thème du développement 
local et sur le chemin qui les conduira vers plus d’autonomie. Voir dans le point projets. Il faut bien 
se souvenir que cette école est une école à la campagne, à l’attention d’une population qui n’a pas 
de moyens financiers et donc son fonctionnement dépend aujourd’hui d’aide extérieure. Les 
familles qui envoient leurs enfants dans ce centre ont à leur charge les fournitures scolaires, un 
vêtement (blouse) et doivent payer, quand ils le peuvent, (au moment de la récolte), les frais 
d’inscription et d’assurance soit moins de 2€ pour l’année. Ils doivent participer également au 
revenu des enseignants en apportant 50 boites de riz par famille et par an. Aujourd’hui, il n’y a pas 
de frais d’écolage. Les frais d’écolage dans une école privée en ville sont de l’ordre de 3 à 4 € par 
mois et par enfant. 
 
L’activité agro : Un point au centre de l’avenir de cette structure à notre avis 
- Cette année, nous avons créé un poste dédié à cette activité et nous avons trouvé le jardin 
propre et planté (pas encore en production) mais visité trop souvent par les poules du voisin.  
- Début 2011, nous avions commencé l’aménagement du terrain de 24ha en plantant une 
cinquantaine de letchis. Malheureusement, un feu de brousse a ravagé environ la moitié de la 
plantation.  
- Bruno, un élève ingénieur en fin d’études agro à Tana est venu 3 fois à la rencontre des parents 
pour partager ses connaissances dans le domaine agricole et notamment pour faire de l’information 
sur la culture SRI qui permet, sous certaines conditions, d’améliorer largement le rendement (une 
expérimentation en plein champ est en cours). Il est venu parler également de maladies des 
plantes et de lutte contre les parasites par des traitements naturels. Ces interventions ont été 
suivies par un groupe de parents et bon nombre des élèves de 5ème et 4ème Il doit revenir en 



Avril avec des plants d’orangers pour faire des essais avec différentes variétés sur le terrain 24ha. 
Une expérience intéressante pour tous, à suivre absolument 
 
Les projets 
- Formation : 2011 a été l’année des constructions, il faut, en 2012 faire porter nos efforts vers la 
formation (en particulier des enseignants qui sont tous demandeurs) 
* Formation au montage et suivi de projets : une journée est organisée, le 14 Janvier sur ce thème 
pour un groupe (à constituer) de 7 ou 8 personnes  
* Formation informatique : le chef CISCO (inspection académique) a insisté plusieurs fois le jour de 
l’inauguration en disant que jusqu’à maintenant, les 2 priorités dans l’enseignement étaient 
d’apprendre à lire et à écrire mais qu’aujourd’hui, il fallait rajouter un autre point : savoir se servir 
d’un ordinateur. Nous avons programmé un cycle de 4 samedis, en priorité pour les enseignants 
afin d’acquérir, dans un premier temps, les connaissances de base pour l’utilisation de l’outil 
informatique à partir du 21 Janvier. On verra après, la suite à donner. 
* Formation français : On est à Madagascar, la langue officielle est le malgache mais les examens, 
notamment le BEPC, se passent en français. De même pour la plupart des démarches 
administratives… Le poids de l’Histoire. Le constat que nous faisons est que le niveau des 
enseignants est très souvent, très faible. Nous avons donc décidé d’organiser, le samedi, après mi 
Février, des demies journées de formation par un intervenant membre de l’alliance française à 
Vatomandry. Cette démarche durera au moins un trimestre, renouvelable si nécessaire et 
débouchera sur un diplôme (et donc un niveau reconnu) : Diplôme d’Etude de la Langue Française 
(D.E.L.F.) 
- Aménagements complémentaires : L’effectif a pratiquement doublé depuis l’année dernière et 
l’équipement sanitaire se trouve largement sous dimensionné. Il faudra donc prévoir la 
construction de 2 autres latrines, un urinoir (une pissoire comme ils disent) et une douche. Nous 
avons un devis. 
- Création d’une classe préscolaire : une idée intéressante qu’il faut garder à l’esprit mais pour 
l’instant nous n’avons pas réussi un montage satisfaisant 
- Santé : Depuis longtemps on a l’idée de faire un dispensaire, nous avons même prévu une pièce 
à cet usage et rencontré un médecin qui est d’accord, pourvu qu’il soit bien payé. Il pourrait venir 
par exemple un jour par mois, il aura certainement beaucoup de monde, fera des ordonnances et 
après… une majorité de parents ne pourra pas acheter les médicaments. Mettre à disposition les 
médicaments est hors de question. Finalement, pour l’instant, et après beaucoup de discussions 
une enseignante passera son diplôme de secouriste et son activité se limitera aux premiers soins, 
pansements, désinfection des bobos… 
- Activité agro :C’est la deuxième année consécutive ou sévit une sécheresse sévère. Non, il ne 
pleut plus tous les jours sur la cote Est !... Le potager actuel mesure environ 2500 à 3000m2 et le 
moyen d’arroser est de tirer l’eau du puits et la transporter avec un vieil arrosoir percé. Ceux qui 
ont déjà cultivé un jardin apprécieront… Bien sur, nous avons acheté 2 arrosoirs étanches mais il 
nous semble qu’il faut prévoir « le coup d’après » Une étude sur le terrain nous amène à proposer 
la solution suivante :Le puits est en partie basse, on installe une pompe solaire qui alimenterait un 
château d’eau en partie haute et un tuyau permettrait d’arroser les plantations. Ce serait bien mais 
c’est cher… Il faut poursuivre la réflexion sur le sujet tant sur le plan technique que pour le 
financement mais ce serait un beau projet pour 2012. Au préalable, il y a trois choses à faire : 
Terminer la clôture pour tenir à distance les poules du voisin ou autres visiteurs indésirables, 
creuser un peu le puits pour s’assurer une ressource suffisante, trouver une quantité importante de 
fumier. Sur le terrain de 24ha, il faut mettre en place et entretenir un coupe feu, replanter les 
letchis brulés et poursuivre l’aménagement. 
- Propositions du groupe de réflexion sur le développement local : Avant de partir, j’avais envisagé 
de créer ce petit groupe ; une idée un peu farfelue… mais finalement pas tant que ça. Nous nous 
sommes retrouvés à chaque fois une quinzaine et à chaque fois la discussion était fournie et 
intéressante. Le but était quand même de proposer des solutions pour aller vers l’autonomie et se 
passer le plus rapidement possible de l’aide extérieure. On est finalement arrivé à dire que la seule 
solution pouvait venir du travail, du travail de la terre et de la valorisation de ce travail. Pour les 
environs de Pâques, ils doivent nous présenter 3 projets susceptibles de devenir Activité 
Génératrice de Ressources (AGR) dans le domaine de l’agriculture ou de l’élevage. C’est de là que 
vient la demande de formation sur la conduite de projets .  
- Contact et discussions à Tamatave à la région Atsinana. La région Rhône Alpes a signé une 
convention avec la région de Tamatave dans le cadre de la coopération décentralisée. Une 
consultante est là pour examiner les dossiers présentés pour être accompagnés et elle émet un 
avis à la région Rhône Alpes sur le sérieux et les chances de réussite. Cette personne doit se 
déplacer dans la région de Vatomandry deuxième quinzaine de Janvier, doit rencontrer le chef 
district (sous préfet) et le maire. La coopération pourrait porter sur l’aménagement et la 



valorisation du terrain de 24ha. A suivre aussi  
 
Voila, un mois bien rempli et du boulot sur la planche. 
Quelques motifs de satisfaction : 
- L’effectif a largement augmenté 
- La cantine pendant les périodes difficiles a réduit l’absentéisme 
- L’installation de récupération d’eau propre fait école et l’entrepreneur est ravi. De plus, moins de 
malades et notamment de cas de bilharziose 
- La possibilité de recharger son téléphone portable : un vrai confort 
- Des espoirs sur l’application de la méthode SRI  

 


